
CLASSE DES BPJ.LRS-LETTRES 305

Wives were torn from theirluiHhiinds, and mothers too late saw their

fchilili'fii

Lel't un thclaiid, «xt.-ndiii- lli.-ir ,irtns, willi wddest eiitreaties(l).

La gucn-o de la succession d'Autricho, dans hiquclle

l'Angleterre prend le parti do cette dernière puissance,

rallume les hostilités en Aniéri(iue. Le premier ministre,

le cardinal de Fleury, laisse la Nouvelle-France à ses

propres forces. En 1748, le traité d'Aix-la-Chapelle

remet les choses dans l'état dans lequel elles étaient

précédemment, et nous rend Louisbourg, perdu trois

ans auparavant. Mais les emjjiètements des Anglais sur

notre territoire s'accusaient de tous cotés. On ne

pouvait s'entendre même sur l'exécution du traité;

1755 arrive et voit éclater la désastreuse guerre de Sept

Ans.

Le colonel américain Washington, dont le nom était

encore presque inconnu, est battu par M. de Beaujeu,

qui périt au milieu de sa victoii-e ; le général français de

Dieskau est peu après écrasé par des forces anglaises

supérieures et périt également. Il est remplacé par un

des héros les plus populaires des temps modernes,

Montcalm. Détail intéressant, ce dernier se trouvait par

son mariage le petit-neveu de l'intendant Talon, dont

(1) Longfellow, Evangcline, Ire part., chant V.

« Evangéline adressait (à son père) des paroles de tendresse, alors

que les paroles de consolation ne pouvaient i)lus servir. Ainsi

s'avançait vers l'embouchure du Gaspereau le triste cortég-e. Tout

n'était que désordre, tumulte et trouble dans l'embarquemeii;. On

chargeait activement les bateaux, et dans cette confusion les l'emmes

étaient arrachés à leurs maris, et, trop tard, des mères voyaient leurs

enfants abandonnés sur le rivage, leur tendant les bras avec

d'amères supplications. »

20


